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Allgemeine Chronik

Grundlagen der Staatsordnung

Föderativer Aufbau

Jurafrage

Après une longue et intense campagne, Moutier dit oui au Jura. La campagne a été
ponctuée par plusieurs points de friction, dont ceux concernant l'avenir de l'Hôpital
prévôtois et les prises de position de son Conseil d'administration, les avantages et
désavantages d'un changement cantonal sur plusieurs aspects (fiscaux, culturels,
économiques, politiques, etc.), les opérations de séduction de la part des autorités des
deux cantons ainsi que les affiches – issues de l'UDC du Jura bernois opposé à un
changement cantonal – représentant un canton du Jura peuplé de rats ou de petites
souris, selon l'interprétation qu'en ont fait les deux camps. De par son importance
historique, le scrutin a bénéficié d'une surveillance accrue, afin d'éviter tout recours.
Malgré tout, le déroulement de la campagne et du scrutin ne souffre d'aucune
comparaison avec les plébiscites des années 70, ces derniers ayant été marqués par
des interdictions de rassemblement, des conflits avec la police, allant jusqu'à la
perpétuation d'attentats et poussant les autorités bernoises à envoyer les grenadiers
pour contrer les manifestants autonomistes. Ce relatif pacifisme de la part des deux
camps s'explique en partie par le travail de l'Assemblée interjurassienne (AIJ), créée en
1994 et chargée de faire coopérer les adversaires à la recherche de solutions à des
problèmes concrets, tout en évitant les conflits connus lors des votations précédentes.
Dick Marty (TI, plr), le président de l'AIJ, parle de cette campagne comme d'un bel
exemple de démocratie vécue, celle-ci s'étant déroulée de manière "tout à fait digne",
pour reprendre ses propos. Cette fois, de plus, les tensions se sont majoritairement
ressenties – nouvelles technologies obligent – sur les réseaux sociaux, où les sangliers
(pro-bernois) et les béliers (autonomistes) se sont attaqués par vidéos et messages
interposés, impliquant, par là même, la jeune génération dans la campagne.

Lors du scrutin de 2013, qui touchait à l'ensemble du Jura bernois, les Prévôtois avaient
majoritairement voté pour un rattachement au Jura (55% de oui) et, depuis 1982, les
citoyens ont systématiquement élu un maire autonomiste. Le Parlement de la ville est
également composé d'une majorité autonomiste et deux tiers du Conseil municipal est
issu de ce camp. Malgré tout, l'issue du nouveau scrutin n'était de loin pas certaine, les
antiséparatistes voulant faire parler les abstentionnistes de 2013 (77% de participation,
bien loin des 96% du 16 mars 1975). Avec une participation en nette hausse (89.7%) par
rapport à 2013, les antiséparatistes ont vraisemblablement réussi à mobiliser une partie
des leurs. En effet, à l'issue des résultats – délivrés à 17h17 après une longue attente due
à un recomptage technique – la différence entre les deux camps est passée de 389 voix
pour 2013 à 137 pour ce nouveau scrutin. Une différence qui reste toutefois en faveur
des autonomistes, qui, avec 51.72% d'avis favorables, gagnent ce scrutin historique.
2067 Prévôtois contre 1930 ont ainsi répondu oui à la question suivante: "Voulez-vous
que la commune de Moutier rejoigne la République et Canton du Jura?". Les 17
observateurs fédéraux – 10 de plus qu'initialement planifié – n'ont fait état d'aucune
irrégularité et ont validé ce résultat.
Peu après la proclamation des résultats, la présidente du gouvernement jurassien
Nathalie Barthoulot (JU, ps), a rejoint, avec le reste des ministres, l'Hôtel de ville de
Moutier pour souhaiter la bienvenue aux Prévôtois et assurer que les engagements pris
par le gouvernement, ainsi que par le Parlement, seraient tenus. Ce sont quelques 7660
habitants qui rejoindront le canton du Jura, soit une augmentation démographique de
10% pour ce dernier. En terme de surface, celui-ci gagnera 1960 hectares. 

La décision de la population prévôtoise pose de nombreuses questions, telles que celle
de la représentation du Jura bernois au sein du Conseil d'Etat et du Parlement du
canton de Berne. En effet, cette région perdant quelques 7000 de ses membres – soit
14% de la totalité de ses habitants – la question de la légitimité du statut spécial dont
elle bénéficie s'est posée. Pour rappel, douze sièges sont garantis pour les Jurassiens
de Berne au sein du parlement bernois, ainsi qu'un siège à l'exécutif cantonal. Malgré
tout, le porte-parole de ce dernier – Christian Kräuchi – a tenu à rassurer la population
concernée en affirmant que le siège de conseiller d'Etat lui étant réservé resterait
incontesté. Le seul conseiller national issu du Jura bernois, Manfred Bühler (udc, BE),
précise que cette garantie constitutionnelle est liée non pas à une langue, mais à un
territoire; la perte de 10% de la minorité linguistique francophone n'a donc pas
d'impact. Il souligne par ailleurs que le départ de Moutier doit être vu comme une
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opportunité unique de renforcer la cohésion entre francophones du canton,
maintenant que les conflits entre loyalistes et autonomistes ont été en grande partie
réglés. 
La question du rôle que jouera Bienne – la première ville bilingue de Suisse – à l'avenir,
se pose également. La ville et son agglomération comptent quelques 25'000
francophones et gagneront, selon l'ancien conseiller national du Jura bernois Jean-
Pierre Graber (udc, BE), en influence dans la région après le départ de la plus grande
localité du Jura bernois. Il précise toutefois que, malgré son statut de capitale
culturelle et économique du Jura bernois, Bienne a peu de chances d'endosser le rôle
de capitale administrative de cette région, le reste des habitants du Jura bernois
voulant reprendre ce rôle des mains de Moutier. A cela, s'ajoute également la question
de l'inclusion de la population francophone de Bienne dans le statut spécial concernant
le siège du Conseil d'Etat réservé, pour l'heure, aux seuls habitants du Jura bernois (les
Biennois en étant exclus). Le député socialiste au Grand Conseil bernois Mohamed
Hamdaoui (BE, ps) a déposé une motion en ce sens au Parlement cantonal, afin d'y
inclure l'ensemble de la francophonie bernoise – spécialement maintenant que la
Question jurassienne est institutionnellement réglée – dans le but de protéger
l'ensemble de la minorité linguistique et non plus seulement réduire ce statut spécial à
un territoire. 

Finalement, la décision des Prévôtois influencera probablement également les deux
communes bernoises jouxtant Moutier – Belprahon et Sorvilier – qui voteront à leur
tour sur leur appartenance cantonale le 17 septembre 2017. Ceci mettra un terme au
processus – lancé en 2009 par l'Assemblée interjurassienne et avalisé par les deux
cantons en 2012 – qui consistait à laisser l'entier du Jura bernois voter sur son avenir
(votation de 2013), puis, dans un deuxième temps, les communes ayant voté
différemment du reste de la région. La fin de ce processus marquera également la fin
de l'AIJ. D'un point de vue institutionnel, la Question jurassienne trouvera ainsi son
terme, comme l'ont proclamé tant Dick Marty que la présidente de l'exécutif jurassien,
Nathalie Barthoulot. Mais d'un point de vue politique et émotionnel, celle-ci reste
présente parmi les plus fervents autonomistes, comme le proclame le conseiller
national Pierre-Alain Fridez ou le Groupe Bélier, qui, quelques minutes après l'annonce
du résultat, défilait dans la rue en scandant "Jura Sud, Jura libre". 

Votation du 18 juin 2017

Participation: 89.72%
Oui: 2067 (51.72%)
Non: 1930 (48.28%)
Bulletins blancs: 45
Bulletins nuls: 16

Consignes de vote (sections du Jura bernois des partis suivants): 
- Oui: Parti socialiste autonome du Jura-Sud (PSA), divers courants autonomistes
- Non: UDC, PLR, PS, PBD, Parti évangélique, UDF, Vert'libéraux
- Liberté de vote: Les Verts 1

Wahlen

Wahlen in kantonale Regierungen

Elisabeth Baume-Schneider (ps), Michel Probst (plr) et Philippe Receveur (pdc)
libéraient leur siège à l'exécutif jurassien, alors que Charles Juillard (pdc) et Michel
Thentz (ps) espéraient exercer encore leurs fonctions lors de la prochaine législature.
Comme colistières et colistiers, le PS a présenté Nathalie Barthoulot et Christophe
Berdat. Du côté du PDC, Martial Courtet, Gabriel Willemin, Eric Dobler et Françoise
Chaignat-Arnoux ont accompagné la candidature du ministre sortant. Eric Dobler a
annoncé sa candidature au dernier moment, une demi-heure avant l'heure butoir. Le
PLR a proposé Jacques Gerber pour remplacer son représentant. Le PCSI, l'UDC, les
Verts et le CS-POP ont chacun lancé un prétendant dans la course, à savoir David Eray
(pcsi), Damien Lachat (udc), Anselme Voirol (verts) et Rémy Meury (cs-pop). Enfin, Pascal
Prince, David Herdener, Aloïs Boillat, Yannick Erard et Vincent Della Ducata ont
également pris part à l'élection comme membres du mouvement intitulé «Rauraque du
Nord». Rassemblés pour défendre la cause de Moutier dans le canton du Jura, ils
avaient «auto-boulot-dodo-impôt, plus d'apéros et rococo» comme slogan. Ils
souhaitaient que le canton se dote d'une maison de la musique et de bus de nuit
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jusqu'à six heures du matin.
Différentes stratégies ont été mobilisées afin de récolter des voix et financer les
campagnes. Nathalie Barthoulot et Martial Courtet ont lancé un site internet. David Eray
a alimenté un blog historique où étaient répertoriées ses interventions et prises de
position au parlement cantonal. Il a décidé de se passer de sponsor. Jacques Gerber et
Charles Juillard ont notamment communiqué sur Twitter. Le premier prévoyait de
débourser 10'000 francs de sa poche et d'organiser une recherche de fonds pour son
parti. Gabriel Willemin a pu s'appuyer sur une petite association de soutien à son nom.
Eric Dobler a déboursé 1'000 francs, alors qu'Anselme Voirol projetait de mettre entre
4'000 et 5'000 francs. Le mouvement Rauraque du Nord, avec quelques milliers de
francs à disposition, a profité de la tribune gratuite offerte par les médias aux
candidats. Enfin, le CS-POP a attendu après la campagne pour solliciter des dons privés
auprès de 200 donatrices et donateurs habituels. 
Lors du principal débat, il n'y a pas eu de véritable affrontement. Tout le monde était
d'accord pour accueillir la ville de Moutier dans le canton. S'agissant de la composition
du gouvernement, Martial Courtet a assuré que son parti ne visait pas de prendre la
majorité. Les discussions ont également porté sur les investissements du canton, le
développement économique et démographique, la diversification du tissu économique,
l'attractivité du canton, le développement des transports et des connexions vers
l'extérieur.

Avec une participation de 54.1%, Charles Juillard a recolté 12'325 voix. Il était suivi par
Nathalie Barthoulot (10'159 suffrages) qui dévançait le ministre sortant Michel Thentz
figurant à la sixième place (8'283). Jacques Gerber est arrivé en troisième position
(8'714), avant Martial Courtet (8'626). Gabriel Willemin occupait la cinquième place
(8'300). David Eray se plaçait en septième position (7'404), suivi par Christophe Berdat
(5'117), Françoise Chaignat-Arnoux (4'886), Damien Lachat (4'587), Eric Dobler (4'260),
Rémy Meury (3'322), Anselme Voirol (2'660), Pascal Prince (743), David Herdener (623),
Aloïs Boillat (601), Yannick Erard (362) et Vincent Della Ducata (340). 
Occupant les cinq dernières places du classement, la Rauraque du Nord a renoncé à
prendre part au second tour. Les Verts et le CS-POP, abandonnant la course, ont
affiché leur soutien aux socialistes. La population jurassienne devait choisir entre
Charles Juillard, Nathalie Barthoulot, Jacques Gerber, Martial Courtet, Michel Thentz et
David Eray. Michel Thentz sera finalement évincé du gouvernement avec son score de
8'576 voix. Le PCSI David Eray a créé la surprise en arrivant en troisième position (11'736
voix), juste derrière Charles Juillard (12'351) et Nathalie Barthoulot (12'017). Il a
bénéficié, indirectement, du soutien de l'UDC, qui prônait la représentation des trois
districts à l'exécutif cantonal. Jacques Gerber, totalisant 11'159 voix, a devancé Martial
Courtet (10'531 soutiens). Ainsi, le PCSI a récupéré son siège perdu en 2010. Occupé par
quatre novices, le gouvernement a glissé un peu plus à droite, comme le nouveau
parlement cantonal, avec 2 PDC, 1 PLR, 1 PS et 1 PCSI. 2

1) "La question jurassienne. Avant et après la naissance du 23e canton Suisse" — Alain Pichard — Collection Le savoir suisse —
Presses polytechniques et universitaires romandes; Moutier décide de son appartenance cantonale - Tribune de Genève;
Taux de participation votation Jura bernois - 2013; QJ, 21.4.17; Exp, 28.4.17; LMD, 7.6.17; NZZ, 8.6.17; LT, 9.6.17; LT, 16.6.17; BZ,
LMD, LT, QJ, 19.6.17; LZ, QJ, TG, 20.6.17
2) Résultats 1er tour; Résultats 2nd tour; QJ, 5.5.15; QJ, 27.6.15; QJ, 17.8., 26.8., 5.9., 21.9., 22.9., 23.9., 24.9., 25.9.15; QJ,
26.9.15; QJ, 28.9., 29.9.15; QJ, 30.9.15; QJ, 1.10., 12.10.15; Lib, QJ, 19.10.15; QJ, 20.10., 21.10., 29.10.15; LT, 3.11.15; Lib, QJ,
9.11.15; QJ, 10.11.15; LT, 18.11.15
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